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(54) Dispositif d’amortissement de vibrations d’une gache

(57) La présente invention est relative à un dispositif
d’amortissement de vibrations d’une gâche (2) destiné à
équiper un ouvrant de véhicule, ledit dispositif compor-
tant une plaque supérieure (1) destinée à former support
de gâche, une plaque inférieure (3) destinée à être soli-
darisée à l’ouvrant, un premier moyen d’amortissement
(4) destiné à limiter la propagation de vibrations méca-
niques dans la plaque supérieure (1), et une vis (5) pré-
sentant une première tête de vis (50) destinée à fixer la
plaque inférieure (3) à l’ouvrant, et une seconde tête de
vis (51) venant plaquer le premier moyen d’amortisse-
ment (4) contre la plaque supérieure (1).



EP 2 290 177 A2

2

5

10

15

20

25

30

35

40

45

50

55

Description

[0001] La présente invention se rapporte à un dispositif
d’amortissement de vibrations d’une gâche destiné à
équiper un ouvrant de véhicule.
[0002] Les carrosseries de véhicule sont soumises à
des vibrations provenant essentiellement d’une part des
cahots provoqués par la non uniformité de la chaussée
lors du roulage, et d’autre part provenant du moteur du
véhicule en fonctionnement. Ces vibrations, majoritaire-
ment de type basse fréquence, se propagent notamment
dans les serrures des ouvrants du véhicule, occasion-
nant non seulement des bruits gênants pour les passa-
gers du véhicule mais aussi des éventuelles détériora-
tions des serrures.
[0003] Afin de pallier le problème précité de la propa-
gation des vibrations dans les serrures, il est notamment
connu du document EP 1 113 128 d’utiliser un système
de fixation d’une gâche à la carrosserie comportant un
coussinet de caoutchouc ou de matière synthétique pré-
sentant une face supérieure et une face inférieure ; le
coussinet s’interposant entre la gâche et la carrosserie
afin d’absorber la plus grande partie des vibrations.
[0004] Un tel système de fixation comporte une plaque
supérieure formant support de la gâche, une plaque in-
férieure solidaire de la carrosserie, les deux plaques
étant solidaires entre elles. Le coussinet est disposé de
manière à s’intercaler entre la plaque supérieure et la
plaque inférieure.
[0005] Ces deux plaques sont rendues solidaires entre
elles par un moyen de collage avec les deux faces du
coussinet. Comme précisé dans le document EP 1 113
128, au paragraphe [006], la liaison par collage des pla-
ques au coussinet ne résiste pas à de très fortes sollici-
tations. Ainsi, lors d’un accident, la gâche peut être ar-
rachée, provoquant l’ouverture de l’ouvrant et pouvant
occasionner un accident de personne.
[0006] A cet égard, le système de fixation comporte
en outre une vis double tête. La première tête de vis est
destinée à former appui contre la plaque inférieure de
manière à fixer la plaque inférieure à la carrosserie tandis
que la seconde tête de vis, sans contact avec la plaque
supérieure, est destinée à assurer une fonction de rete-
nue de sécurité si et seulement si la plaque supérieure
se décolle de la face supérieure du coussinet.
[0007] Il est important que la seconde tête de vis ne
soit pas en contact avec la plaque supérieure afin de ne
pas propager par la vis les vibrations provenant de la
plaque inférieure -issues de la carrosserie- sur la plaque
supérieure et pas voie de conséquence dans la gâche.
C’est pourquoi la seconde tête de vis ne peut agir, dans
une telle configuration, en tant que moyen de fixation de
la plaque supérieure mais en tant que moyen de retenue,
en prévision d’un décollement de la plaque supérieure
de la face supérieure du coussinet.
[0008] Bien que résolvant le problème d’arrachage de
la gâche par l’ajout de la vis double tête, l’inconvénient
majeur d’un tel système est qu’il ne résout pas fonda-

mentalement le problème de la faible résistance méca-
nique de la liaison par collage entre la plaque supérieure
et la face supérieure du coussinet. En effet, la plaque
supérieure n’est rendue solidaire de la plaque inférieure
qu’avec une liaison par collage, de faible résistance mé-
canique, avec la face supérieure du coussinet.
[0009] La présente invention a pour objet de remédier
à l’inconvénient majeur précité et consiste à cet effet en
un dispositif d’amortissement de vibrations d’une gâche
destiné à équiper un ouvrant de véhicule, ledit dispositif
comportant une plaque supérieure présentant une face
supérieure et une face inférieure, la face supérieure étant
destinée à former support de la gâche ; la plaque supé-
rieure étant pourvue d’au moins un premier orifice ; une
plaque inférieure destinée à être solidarisée à l’ouvrant,
la plaque inférieure étant pourvue d’au moins une pre-
mière ouverture en regard du premier orifice ; un premier
moyen d’amortissement présentant une partie centrale
creuse s’étendant sur le bord périphérique intérieur du
premier orifice, une partie basse s’intercalant entre la
plaque inférieure et la plaque supérieure ; une partie hau-
te s’étendant sur la face supérieure de la plaque
supérieure ; une vis conformée pour s’engager à travers
la partie centrale de manière à être sans contact avec la
plaque supérieure et comprenant un corps de vis, une
première tête de vis destinée à fixer la plaque inférieure
à l’ouvrant ; une seconde tête de vis, en saillie de la face
supérieure de la plaque supérieure ; ledit dispositif étant
caractérisé en ce que la vis est disposée relativement
à la partie haute de manière à ce que la seconde tête de
vis vienne plaquer la partie haute contre la plaque supé-
rieure.
[0010] Ainsi, le dispositif selon l’invention permet de
fixer la plaque supérieure à la plaque inférieure par la
seconde tête de vis, tout en conservant une absence de
contact entre la seconde tête de vis et la plaque supé-
rieure.
[0011] La partie basse du premier moyen d’amortisse-
ment permet d’amortir les vibrations se propageant di-
rectement de la plaque inférieure vers la plaque supé-
rieure. Quant à la partie centrale et la partie haute du
premier moyen d’amortissement, celles-ci permettent
d’amortir les vibrations se propageant via le corps de vis.
De plus, le premier moyen d’amortissement entoure la
plaque supérieure à proximité du premier orifice. Cet en-
tourage de la plaque supérieure, conjugué à la seconde
tête de vis venant plaquer la partie haute contre la plaque
supérieure, permet d’assurer le serrage de la plaque su-
périeure si bien que le premier moyen d’amortissement
permet un enserrement de la plaque supérieure à proxi-
mité du premier orifice.
[0012] Il est alors possible de s’affranchir de la liaison
par collage entre la plaque supérieure et le premier
moyen d’amortissement et par là-même du problème de
la faible résistance mécanique de cette liaison.
[0013] Avantageusement, la partie haute est confor-
mée pour être en appui contre le corps de vis. Ainsi, la
surface de contact entre la seconde tête de vis et le pre-
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mier moyen d’amortissement est maximisée.
[0014] Dans un mode de réalisation de l’invention, la
partie centrale présente un corps de section complémen-
taire à la section du premier orifice, ledit corps présentant
deux extrémités et une surface périphérique extérieure
conformée pour s’étendre sur le bord périphérique inté-
rieur du premier orifice ; la partie basse présente une
collerette inférieure s’étendant à une extrémité du corps,
et s’intercalant entre la plaque inférieure et la plaque
supérieure ; la partie haute présente une collerette su-
périeure s’étendant à l’autre extrémité du corps, ladite
collerette supérieure venant en appui sur la face supé-
rieure de la plaque supérieure et contre la seconde tête
de vis.
[0015] Préférentiellement, le corps de section complé-
mentaire à la section du premier orifice, la collerette su-
périeure et la collerette inférieure sont monobloc.
[0016] Selon un mode de réalisation, le dispositif selon
l’invention comporte en outre un moyen de maintien du
premier moyen d’amortissement contre la seconde tête
de vis, le moyen de maintien étant intercalé entre la partie
haute et la seconde tête de vis. Ainsi, le moyen de main-
tien permet d’augmenter la qualité de l’enserrement de
la plaque supérieure.
[0017] Préférentiellement, le moyen de maintien com-
porte une douille conformée pour s’emboîter avec la par-
tie haute et une collerette formant une surface radiale
d’appui contre la seconde tête de vis.
[0018] Selon un autre mode de réalisation, le dispositif
selon l’invention comporte en outre au moins un second
moyen d’amortissement solidaire de la plaque supérieu-
re, la plaque supérieure étant pourvue d’au moins un
second orifice à l’intérieur duquel est ménagé le second
moyen d’amortissement.
[0019] Le second moyen d’amortissement permet
d’obtenir un amortissement uniforme lorsque la plaque
supérieure présente une surface importante, tout en li-
mitant la dimension longitudinale de la partie basse du
premier moyen d’amortissement.
[0020] Selon une caractéristique, le second moyen
d’amortissement est conformé pour se fixer sur la plaque
supérieure par encliquetage dans le second orifice. La
fixation par encliquetage permet de s’affranchir d’un or-
gane de fixation complémentaire - tel un système vis
écrou- pouvant propager les vibrations de la plaque in-
férieure.
[0021] De manière préférentielle, le second moyen
d’amortissement comporte un corps d’appui, de section
complémentaire à la section du second orifice, conformé
pour s’engager dans le second orifice, le corps d’appui
présentant deux extrémités ; une collerette s’étendant à
une extrémité du corps d’appui, la face inférieure de la
plaque supérieure formant butée pour la collerette ; une
tête souple s’étendant à l’autre extrémité du corps d’ap-
pui, la tête souple étant conformée pour s’encliqueter
dans le second orifice.
[0022] Selon une caractéristique, la collerette est con-
formée pour laisser un jeu mécanique sensiblement égal

à 1 mm. Le jeu mécanique permet de réduire l’amplitude
des mouvements transversaux de la plaque supérieure.
[0023] D’autres caractéristiques et avantages de la
présente invention apparaîtront à la lecture de la des-
cription détaillée ci-après de deux modes de réalisation,
en faisant référence aux dessins annexés sur lesquels :

- la figure 1 est une vue en perspective éclatée d’un
dispositif selon un premier mode de réalisation, sur-
monté d’une gâche ;

- la figure 2 est une vue en section transversale du
dispositif illustré en figure 1 ;

- la figure 3 est une vue en perspective d’un dispositif
selon un second mode de réalisation, surmonté
d’une gâche et monté sur un mécanisme d’articula-
tion d’un coffre ;

- la figure 4 est une vue en perspective d’un support
de gâche surmonté d’une gâche.

[0024] Le dispositif illustré en figure 1 comporte une
plaque supérieure 1, présentant une face supérieure 10
formant support d’une gâche 2. La plaque supérieure 1
est pourvue de deux premiers orifices 100 et de quatre
seconds orifices 101, ces orifices étant de section sen-
siblement circulaire.
[0025] Le dispositif comporte en outre une plaque in-
férieure 3 présentant une portion 30 pliée dans un plan
transversal au plan de la plaque inférieure 3, la portion
30 étant destinée à être solidarisée à un ouvrant - non
représenté sur la figure 1. En effet la portion 30 comprend
deux trous circulaires 300 et deux trous oblongs 301,
permettant la fixation de la plaque inférieure 3 sur
l’ouvrant. D’autre part, la plaque inférieure 3 est munie
de deux premières ouvertures 31 en regard des deux
premiers orifices 100. La plaque inférieure 3 est égale-
ment pourvue de deux secondes ouvertures 32 desti-
nées à fixer la gâche 2.
[0026] De plus, le dispositif comporte deux premiers
moyens d’amortissement 4 en matière élastique apte à
absorber des vibrations mécaniques. Chaque moyen
d’amortissement 4 possède un corps cylindrique 40
creux de section complémentaire à la section des pre-
miers orifices 100. Ainsi, le corps cylindrique 40 est conçu
pour s’étendre sur le bord périphérique intérieur des pre-
miers orifices 100. Le corps cylindrique 40 comporte éga-
lement une collerette supérieure 400 et une collerette
inférieure 401, s’étendant radialement à partir de chaque
extrémité du corps cylindrique 40.
[0027] Par ailleurs, le dispositif est muni de deux vis 5
conformées pour s’engager dans le corps cylindrique 40.
Chaque vis 5 présente une première tête de vis 50, des-
tinée à former appui contre la plaque inférieure 3, sur le
pourtour des premières ouvertures 31, afin de fixer la
plaque inférieure 3 à l’ouvrant. Chaque vis 5 présente en
outre une seconde tête de vis 51, destinée à venir en
saillie de la face supérieure 10 de la plaque supérieure
1. Chaque vis 5 présente enfin une tige filetée 52 apte à
coopérer avec les premières ouvertures 31.
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[0028] Le dispositif comporte enfin quatre seconds
moyens d’amortissement 6 en matière élastique, par
exemple de type terpolymère d’éthylène-propylène. Les
quatre seconds moyens d’amortissement 6 sont confor-
més pour se fixer sur la plaque supérieure 1 par encli-
quetage dans les seconds orifices 101. Chaque moyen
d’amortissement 6 comporte un corps d’appui 60 cylin-
drique, de section complémentaire à la section des se-
conds orifices supérieurs 101. Le corps d’appui 60 pré-
sente une collerette 61 s’étendant radialement à une ex-
trémité du corps d’appui 60, la face inférieure 11 de la
plaque supérieure 1 étant destinée à former butée pour
la collerette 61. La face inférieure 11 n’est pas visible sur
la figure 1 mais demeure visible sur la figure 2. D’autre
part, le corps d’appui 60 comporte une tête souple 62 de
forme conique, s’étendant à l’autre extrémité du corps
d’appui 60, la tête souple 62 étant conformée pour s’en-
cliqueter dans un second orifice 101.
[0029] Le dispositif représenté en figure 2 permet d’il-
lustrer la disposition d’un premier moyen d’amortisse-
ment 4 et d’un second moyen d’amortissement 6.
[0030] En effet, chacun des premiers moyens d’amor-
tissement 4 est disposé de telle sorte que la collerette
inférieure 400 s’intercale entre la plaque inférieure 3 et
la face inférieure 11 de la plaque supérieure 1. De plus,
le corps cylindrique 40 s’étend sur le bord périphérique
intérieur d’un premier orifice 100, et vient en appui contre
le corps de vis. Enfin, la collerette supérieure 400 vient
en appui sur la face supérieure 10 de la plaque supé-
rieure 1, et vient en appui contre la seconde tête de vis
51. La seconde tête de vis 51 vient ainsi en saillie de la
face supérieure 10 de la plaque supérieure 1, tout en
étant sans contact direct avec la plaque supérieure 1.
[0031] Ainsi, la plaque supérieure 1 est entourée à
proximité d’un premier orifice 100 par un premier moyen
d’amortissement 4. Cet entourage de la plaque supérieu-
re 1, conjugué à la seconde tête de vis 51 venant plaquer
la collerette supérieure 400 contre la face supérieure 10
de la plaque supérieure 1, permet d’assurer le serrage
de la plaque supérieure 1 si bien que chacun des pre-
miers moyens d’amortissement 4 permet un enserre-
ment de la plaque supérieure 1.
[0032] Quant aux seconds moyens d’amortissement
6, chacun d’eux est disposé de manière à ce que la face
inférieure 11 de la plaque supérieure 1 forme butée pour
la collerette 61. Par ailleurs, la collerette 61 est confor-
mée pour laisser un jeu mécanique sensiblement égal à
1 mm avec la plaque inférieure 3.
[0033] Il en résulte que la plaque supérieure 2 ne pré-
sente aucun contact ni avec la plaque inférieure 3 ni avec
la vis 5, afin d’éviter la propagation de vibrations dans la
gâche 2 provenant de la plaque inférieure 3 - issues de
la carrosserie -.
[0034] Selon un second mode de réalisation, le dispo-
sitif représenté en figure 3 comporte en outre une entre-
toise 7 formant moyen de maintien des premiers moyens
d’amortissement 4 contre la seconde tête de vis 51. L’en-
tretoise 7 est intercalée entre la collerette supérieure 400

et la seconde tête de vis 51.
[0035] En figure 4 est notamment représentée isolé-
ment l’entretoise 7 comportant une douille 70 conformée
pour s’emboîter avec la collerette supérieure 400. L’en-
tretoise 7 comporte également une collerette 71, desti-
née à former une surface radiale d’appui contre la se-
conde tête de vis 51.
[0036] Tout se passe comme si la surface de contact
effective entre la collerette supérieure 400 et la seconde
tête de vis 51 avait augmenté de manière significative
en introduisant la surface radiale d’appui de la collerette
71 de l’entretoise 7. Il en résulte une qualité accrue de
l’enserrement de la plaque supérieure 1 par le premier
moyen d’amortissement 4.
[0037] Bien entendu, les modes de réalisation de l’in-
vention décrits ci-dessus ne présentent aucun caractère
limitatif. Des détails et améliorations peuvent y être ap-
portés dans d’autres variantes d’exécution sans pour
autant sortir du cadre de l’invention.

Revendications

1. Dispositif d’amortissement de vibrations d’une gâ-
che (2) destiné à équiper un ouvrant de véhicule,
ledit dispositif comportant :

• une plaque supérieure (1) présentant une face
supérieure (10) et une face inférieure (11), la
face supérieure (10) étant destinée à former
support de la gâche (2) ; la plaque supérieure
(10) étant pourvue d’au moins un premier orifice
(100) ;
• une plaque inférieure (3) destinée à être soli-
darisée à l’ouvrant, la plaque inférieure (3) étant
pourvue d’au moins une première ouverture (31)
en regard du premier orifice (100) ;
• un premier moyen d’amortissement (4)
présentant :

- une partie centrale (40) creuse s’étendant
sur le bord périphérique intérieur du premier
orifice (100) ;
- une partie basse (401) s’intercalant entre
la plaque inférieure (3) et la plaque supé-
rieure (1) ;
- une partie haute (400) s’étendant sur la
face supérieure (10) de la plaque supérieu-
re (1) ;

• une vis (5) conformée pour s’engager à travers
la partie centrale (40) de manière à être sans
contact avec la plaque supérieure (1) et
comprenant :

- un corps de vis ;
- une première tête de vis (50) destinée à
fixer la plaque inférieure (3) à l’ouvrant ;
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- une seconde tête de vis (51), en saillie de
la face supérieure (10) de la plaque supé-
rieure (1) ;

ledit dispositif étant caractérisé en ce que la
vis (5) est disposée relativement à la partie hau-
te (400) de manière à ce que la seconde tête de
vis (51) vienne plaquer la partie haute (400) con-
tre la plaque supérieure (1).

2. Dispositif selon la revendication 1, dans lequel la par-
tie haute (400) est conformée pour être en appui
contre le corps de vis.

3. Dispositif selon la revendication 1 ou 2, dans lequel :

• la partie centrale présente un corps (40) de
section complémentaire à la section du premier
orifice (100), ledit corps (40) présentant deux
extrémités et une surface périphérique extérieu-
re s’étendant sur le bord périphérique intérieur
du premier orifice (100) ;
• la partie basse présente une collerette inférieu-
re (401) s’étendant à une extrémité du corps
(40), et s’intercalant entre la plaque inférieure
(3) et la plaque supérieure (1) ;
• la partie haute présente une collerette supé-
rieure (400), s’étendant à l’autre extrémité du
corps (40), ladite collerette supérieure (400) ve-
nant en appui sur la face supérieure (10) de la
plaque supérieure (1) et contre la seconde tête
de vis (51).

4. Dispositif selon l’une des revendications 1 à 3, com-
portant en outre un moyen de maintien du premier
moyen d’amortissement (4) contre la seconde tête
de vis (51), le moyen de maintien étant intercalé en-
tre la partie haute (400) et la seconde tête de vis (51).

5. Dispositif selon la revendication 4, dans lequel le
moyen de maintien comporte :

• une douille (70) conformée pour s’emboîter
avec la partie haute (400) ;
• une collerette (71) formant une surface radiale
d’appui contre la seconde tête de vis (51).

6. Dispositif selon l’une des revendications précéden-
tes, comportant en outre au moins un second moyen
d’amortissement (6), solidaire de la plaque supérieu-
re (1), la plaque supérieure (1) étant pourvue d’au
moins un second orifice (101) à l’intérieur duquel est
ménagé le second moyen d’amortissement (6).

7. Dispositif selon la revendication 6, dans lequel le se-
cond moyen d’amortissement (6) est conformé pour
se fixer sur la plaque supérieure (1) par encliquetage
dans le second orifice (101).

8. Dispositif selon la revendication 7, dans lequel le se-
cond moyen d’amortissement (6) comporte :

• un corps d’appui (60), de section complémen-
taire à la section du second orifice (101), con-
formé pour s’engager dans le second orifice
(101), le corps d’appui (60) présentant deux
extrémités ;
• une collerette (61) s’étendant à une extrémité
du corps d’appui (60), la face inférieure (11) de
la plaque supérieure (1) formant butée pour la
collerette (61) ;
• une tête souple (62) s’étendant à l’autre extré-
mité du corps d’appui, la tête souple (62) étant
conformée pour s’encliqueter dans le second
orifice (101).

9. Dispositif selon la revendication 8, dans lequel la col-
lerette (61) est conformée pour laisser un jeu méca-
nique avec la plaque inférieure (3) sensiblement égal
à 1 mm.
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